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En vérité je vous le dis : du rock viendra le salut, car lui seul entretient la fl am-
me de l’espérance dans l’humanité. Pourquoi tant d’emphase ? Parce que The 
Elderberries, The Young Gods et Perspehone’s Bees sont les preuves vivantes 
que, si Dieu n’existe pas, on s’en fout, on n’a pas besoin de lui.

The Elderberries,
Ignorance & Bliss [rock]

C’est le genre d’album qui donne es-
poir dans l’avenir de l’humanité. Le 
rock existe. Le rock n’est pas mort : des 
types comme les cinq d’Elderberries 
savent d’où il vient (les 70’s), et savent 
où ils vont (les suivre pour savoir). 
Nourri à Led Zeppelin, AC/DC, The 
Stooges et bien d’autres, ce groupe 
de scène formé autour d’un Frenchie, 
de trois Anglais et d’un Canadien, 
tout ça en Auvergne (ça ne s’invente 
pas) signe un deuxième album ner-
veux, plein de poils (des moustaches 
en l’occurrence) et de talent, bien que 
sensiblement moins hard et sauvage 
que le premier. C’est aussi une façon 
de refuser de s’enfermer dans une 
posture hard rock en faisant fructi-
fi er ses racines avec ce que la pop a 
apporté de plus noble, le sens de la 
mélodie.

The Young Gods,
Knock on wood : The acoustic 
sessions [folk-rock accoustique]

Rompus aux samplers, chantres ta-
lentueux d’un certain électro-rock 
noisy depuis le début des années 80, 
les Youngs Gods de Genève, bien que 
plus si jeunes, témoignent ici d’un 
savoir-faire méconnu et indiscutable 
ignoré par beaucoup : le taquinage 
de manche de guitare, l’interpréta-
tion de ballades oniriques, la poésie 
mise en arpèges folk-rock, bref, l’évo-
cation réussie d’un autre univers que 
celui dont ils sont issus. L’idée leur 
serait venue, semble-t-il, lorsqu’ils 
improvisèrent, lors de leurs concerts, 
des interprétations acoustiques qui 
eurent l’heur de ravir leurs fans. De là 
à rentrer en studio pour enregistrer à 
l’ancienne les titres joués sur scène, il 
n’y avait qu’un pas à franchir. Harmo-
nieux, chamaniques même, parfois 
minimalistes mais jamais gratuite-
ment ni par facilité, alternant le froid 

et la chaleur, la langueur et la nervo-
sité, les onze titres de cet album sont 
servis par une production aux petits 
oignons. Un régal. Le groupe est en 
tournée en France en mars, rensei-
gnez-vous, ça vaut le détour.

Persephone’s Bees,
Notes from the underworld
[pop-rock]

Voilà ce qui se passe quand une jeune 
chanteuse russe passionnée par la 
culture tzigane et la pop européenne 
rencontre un gratteux californien blo-
qué sur le garage-rock des sixties : un 
premier album en forme de creuset 
mélodique multigenre, pop/pop-ré-
tro, folk, rock, assorti ici d’un piano 
old school, là d’intros et de riff s que 
n’aurait pas désavoués Led Zep. Autre 
atout et non des moindres, la qualité 
de la diction d’Angelina Moysov per-
met aux médiocres anglophones de 
comprendre à peu près tout ce qu’elle 
dit et de se laisser pénétrer par sa 
poésie, ce qui ne gâche rien.

by Elioss Net

Rock is stronger than God

CULTURE ROCK
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CODENAME :
Panzers Cold war
[X Box]

Codename Panzers, vous connaissez 
probablement. Imaginez simplement que 
l’action se poursuive dans une histoire 
parallèle : avril 1949, le blocus de Berlin par 
les Russes dégénère et la 3e guerre mondiale 
commence.

Vous incarnez un lieutenant dans une série de missions 
qui vont vous permettre de prendre du galon, d’acquérir  
de l’expérience et d’en profi ter pour améliorer progressi-
vement toutes vos unités, voire d’en fabriquer, en jouant 
avec la multitude d’options possibles, le tout pour adap-
ter votre force et vos aptitudes aux objectifs de chaque 
mission. En prime, on peut utiliser le matériel de l’OTAN 
mais aussi celui des Soviétiques capturé sur le champs de 
bataille. Un RTS très effi  cace.

Prix conseillé : env. 50 euros.

TOM CLANCY’S HAWX
[PS 3, Xbox, PC]

2014. Le capitaine Crenshaw (c’est vous) s’engage chez 
Artemis Global Security, une société militaire privée qui met 
à sa disposition un redoutable avion de chasse et l’envoie 
guerroyer un peu partout sur le globe pour botter le derrière 
des terroristes : Afghanistan, Brésil, États-Unis, détroit de 
Magellan... 

Le game play n’est pas sans rappeler celui d’Ace Combat, mais qu’importe, ça 
fonctionne, les commandes répondent au doigt et à l’œil, le zinc est nerveux, 
on se laisse facilement griser par l’altitude et les combats, assortis d’ailleurs 
de pas mal d’options intéressantes. 

Prix conseillé : environ 60 euros.

JEUX VIDÉO

FABLE II :
L’île de Knothole
[Xbox Live] 

Cette extension de fable II est un délice : les décors 
sont superbes (on s’y croit tellement qu’on a froid 
quand il neige et chaud quand le soleil plombe !), les 
couleurs fascinantes et la bande-son envoûtante. 

Quant au jeu proprement dit, rien de fondamentalement nou-
veau mais ça marche toujours : on rencontre des personnages, 
on explore et les énigmes se succèdent. Le tout dans une am-
biance de conte fantastique. Gros blocage en perspective.

Prix conseillé : 55-65 euros.
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SPORT

Le water-polo est encore peu connu. Pourtant, cela fait plus d’un siècle qu’il 
existe et autant dire que pour le pratiquer, il vaut mieux être endurant…

Né en Grande-Bretagne au milieu du 
XIXe siècle, ce sport porta successi-
vement le nom d’Aquatic Handball, 
de water base-ball, d’aquatic polo et 
enfi n de water-polo. Il est l’un des 
premiers sports d’équipe à avoir fait 
son apparition aux jeux Olympiques 
modernes. Il se joue dans un bassin 
long de 25 à 30 mètres et large de 13 
à 20 mètres, d’une profondeur d’1,80 
mètre minimum. Deux équipes s’y 
confrontent. Chacune se compose 
de 13 joueurs : 7 dans l’eau, 6 rempla-
çants et un gardien de but choisi pour 
sa force et sa corpulence. 

Le déroulement
d’un match
Un match se dispute en quatre par-
ties de 7 à 8 minutes chacune. Elles 
sont ponctuées de 2 minutes de 
repos et d’une mi-temps de 5 minu-
tes. L’équipe qui possède la balle a 
30 secondes pour marquer dans le 
but adverse. Si au bout de ce temps, 
elle n’a pas marqué, elle rend la balle 
à l’autre équipe qui a alors à son tour 
30 secondes pour attaquer. 

Chaque équipe possède deux temps 
morts d’une minute qu’elle peut uti-
liser lorsqu’elle est en possession du 
ballon. Il existe des règles de jeu et 
de conduite précises qu’un arbitre est 

chargé de faire respecter. Les ongles 
des joueurs sont vérifi és pour éviter 
les griff ures et il est interdit bien sûr 
de faire couler l’adversaire ou même 
de l’éclabousser. Les joueurs sont 

obligés de porter deux maillots de 
bain pour éviter qu’ils ne se retrou-
vent nus entre deux mouvements !

Du handball 
aquatique !
Le water-polo est considéré comme 
l’un des sports collectifs les plus durs 
et les plus complets. Les joueurs n’ont 
le droit de tenir le ballon que d’une 
seule main (sauf le gardien de but) 
et doivent toujours le maintenir hors 
de l’eau. Pas évident alors de nager 
en résistant aux attaques des adver-
saires ! C’est un jeu où l’on doit allier 
natation, technique, endurance et 
esprit d’équipe. Il développe toute la 
musculature, les capacités de résis-
tance et d’agilité.

Nadia Bijarch

LE WATER-POLO,LE WATER-POLO,
un sport ultra-physique !un sport ultra-physique !

UN PEU DE CULTURE UN PEU DE CULTURE 
WATER-POLO…WATER-POLO…

✶ Chacune des deux 
équipes est représentée 
par des bonnets blancs ou 
bleus, l’arbitre porte un 
bonnet rouge, quant au 
ballon, il est jaune,
✶ La cage du but est de 3 
mètres de large sur 0,90 
mètre de hauteur,
✶ Un ballon de water-
polo pèse environ 400 
grammes,
✶ C’est aux jeux 
Olympiques de1924 que 
la France a décroché sa 
première médaille d’or 
dans cette discipline.

www.ffnatation.fr  

www.waterpolo-

france.com

Plus d’infos sur la Toile 
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